
ESTEREL 
1) Massif de Maure Vieil 

Ce massif de Maure Vieil est le centre du volcan qui est à l’origine du massif de l’Estérel, 

nous avons fait le tour de la caldeira. 



Le volcan s’est créé il y 280 millions d’années et a été actif pendant 30 millions d’années 

en plusieurs phases, l’effondrement du dôme qui a donné naissance à cette caldeira a 

duré environ 2 millions d’années. La formation d’une caldeira par effondrement peut se 

résumer en 4 phases : - 1) tout d’abord on a un réservoir de magma en profondeur – 2) 

sous les pressions internes le magma se fraye un chemin jusqu’à la surface, c’est le volcan 

en éruption – 3) Le réservoir se vide et le volcan s’éteint ; - 4) La structure fragilisée 

s’effondre en formant une immense cuvette : la caldeira. Celle de Maure vieil fait 2 km de 

diamètre.     (pour ceux qui souhaitent aller plus loin sur le volcan : 

http://geologierandonneurs.fr/pdfcours/Esterel%20Maure%20Vieille.pdf) 
 
 

Nous avons commencé la randonnée par la chapelle mauresque édifiée par le financier 

Jean Guyot en 1967. Jean Guyot a été impliqué dans différentes affaires dont celle de la 

tour « Apogée » à Paris dans le quartier de la porte d’Italie, dans la construction du port 

de la Rague. Il avait des intérêts à Théoule dont une verrerie créée pour son gendre Bob 

le Bleïs. 

Cette chapelle avec son amphithéâtre adjacent rassemblait dans ces lieux chargés de 

mystère de nombreux artistes et adeptes du New Age en quête d’une nouvelle 

spiritualité (d’où une chapelle mêlant les cultes) et prônant le retour aux sources de 

l’esprit et de la nature. 
 

http://geologierandonneurs.fr/pdfcours/Esterel%20Maure%20Vieille.pdf


 
 
 
 



Un peu plus loin se trouve une carrière de Spath-Fluor, que nous avons vu de loin. 
 

 

En 1958, débute à Maure Vieil l’exploitation d’une mine et d’une carrière de spath-fl uor. 

Ce minerai entre dans la fabrication de l’acier et de l’aluminium. La mine produit environ 

10 000 tonnes annuelles. Après plusieurs accidents, la commune réclame sa mise aux 

normes. Devant la menace de fermeture, les employés décident d’entamer une grève de 

la faim mais, après de longues négociations, la mine est finalement fermée en 1976. 

(Source : http://www.ot-mandelieu.fr/preparez-sejours-

mandelieu/documents/MLN_Notre_Histoire.pdf,  

ce document est par ailleurs très intéressant sur l’habitat celto- ligue, la colonisation 

romaine et les Iles de Lérins…

http://www.ot-mandelieu.fr/preparez-sejours-mandelieu/documents/MLN_Notre_Histoire.pdf
http://www.ot-mandelieu.fr/preparez-sejours-mandelieu/documents/MLN_Notre_Histoire.pdf


Passage sur le pont sarrasin, ce pont n’a pas été construit par les sarrasins son appellation 

rappelle simplement leur présence dans ces contrées de forêts denses puisque le nom 

Maure Vieil vient du provençal « Mauro » qui signifie forêt et « viélo » qui signifie vieille. 

 
 
 
 
 



Le mont Saint Martin 

La marche continue avec la montée vers le mont saint Martin 
 



Du haut la vue est exceptionnelle sur la baie de Cannes. 
 

 

Ou sur la caldeira 



Des traces d’un oppidum celto-ligure sur le mont Saint Martin (1000 av. JC – 150 av. JC) . 

Ces peuples vivaient paisiblement de chasse et de pêche et commerçaient avec les 

Phéniciens… Ils étaient plus particulièrement appelés « Oxybiens » dans la contrée de 

Cannes-Mandelieu, « Décéates » vers Antibes et « Suelteri » vers Fréjus. Ces derniers 

légueront d’ailleurs leur nom au massif de l’Estérel. À la suite d’une plainte des 

Marseillais en 154 av. J.-C., un général romain du nom d’Opimus débarque avec son 

armée près de l’embouchure de la Siagne pour réprimer une action des Oxybiens et des 

Décéates sur Antibes. Il s’ensuit un combat sanglant dans la plaine. Battus, les survivants 

sont chassés… et les Romains occupent les lieux durant cinq siècles… 

 



 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

On continue par la montée au mont Pellet…et ses falaises de ryolithe, les 

cavités sont dues à des bulles de dégazage… 

 

 



En continuant et pour terminer, sur le chemin qui contourne le rocher des 

Monges de très belles vues sur Théoule, Cannes et les iles de Lérins, Sainte 

Marguerite et Saint Honorat. 

 

La légende attribue l’origine du nom de Lérins à « Léro », chef ligure célèbre 

pour ses actions de brigandage dans la contrée. Lancé, avec sa horde, à 

l’abordage des vaisseaux de commerce lourdement chargés qui se rendaient à 

Massalia, Léro capturait l’équipage et s’emparait des cargaisons avant de 

mettre le cap sur les îles de Lérins pour y cacher son précieux butin. Il s’en 

retournait ensuite festoyer avec ses congénères sur les collines de Maure Vieil, 

livrant les pauvres marins au triste sort d’esclaves ou, pire encore, d’offrandes 

au dieu Mars Olloubo… ! 



 

2) Pic du cap Roux 
 

 
 
 
 



 



 
 
 
 

 

Vue vers Cannes   

au fond les montagnes enneigées du Mercantour 

Le pic de l’ours 



 
 
 
 

Les fortifications qui protégeaient la « Sainte Baume » 



 
 

 
Intérieur de la grotte où 

dit-on vécut Saint 
Honorat vers 400 après 

J.C. 

 
 
 

Entrée de la « Sainte Baume  » 



 Un des ex-voto daté de 1913 



 
 Au loin on aperçoit l’ile de Saint Honorat  que l’ermite voyait 

de sa grotte et sur laquelle  il a été fonder un monastère 
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